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FAITES CONNAITRE NOTRE PUBLICATION  A VOTRE 
ENTOURAGE 

 

CONTRIBUEZ A LA VALORISATION D’ UN AUTHENTIQUE JARD IN DE LA 
LOIRE EN REJOIGNANT L’ASSOCIATION SAINT-FIACRE LOIR E-BARATTE 

NOM  et Prénom : 
Domicile :  
Téléphone (facultatif) :          e-mail : 

� je verse 5 euros d’adhésion à l’Association Saint-Fiacre – Loire 
Baratte, chez Mme Compain, 20, rue du Vernet  - 58000 
NEVERS 

� je soutiens l’Association Saint-Fiacre – Loire-Baratte et je verse 
un don à partir de 15 euros (au titre de culture et patrimoine) 

Les gens  

Les maraîchères  : Micheline MAUPETIT  : « Au final je 
ne regrette pas la vie que j’ai eue »  
C’est par mon mariage que je suis venue au maraîchage, 
en 1961. Les arrière grands-parents de mon mari André 
ont commencé aux Sablons en 1894 à la place du Père 
Boule, pépiniériste-jardinier. Ses grands-parents avaient 
suivis. Lorsque je suis arrivée, je ne connaissais rien aux 
techniques de maraîchage. J’ai appris sur le tas avec 
André qui faisait les gros travaux comme le labour, les 
semis, le repiquage, la récolte. Moi je désherbais à la 
main, j’éclaircissais les plants… Pour l’arrosage, malgré 
les bons services d’une moto pompe achetée en 1951, 
toute la famille s’y mettait… Ma belle mère m’a aidé à 
élever les enfants et à préparer la cuisine. Comme 
toujours le maraîchage est une histoire de famille. Se 
lever à 4 h 30 tous les jours pour assurer les marchés et 
se coucher à 23 h 30 pour préparer les légumes c’est ce 
qu’il y a de plus difficile.  
Produire, c’est bien mais il faut aussi vendre les légumes. 
Les marchés à ne pas manquer étaient Pâques, la 
Pentecôte, le 15 août.. J’aimais bien mes clients. 
Travailler par la canicule c’est également pénible mais au
printemps c’est vraiment agréable sauf quand le 
printemps ne se fait pas bien. C’est une liberté que l’on 
paie cher mais au final je ne regrette pas la vie que j’ai 
eue. Tous les métiers ont des contraintes. 
Aujourd’hui, j’aide Jacques, mon fils qui est horticulteur. 
Je fais les foires, les fêtes des fleurs avec lui. Ca n’est 
plus le même rythme qu’autrefois… 

Plus de 300 variétés de plantes VIVACES 
pour embellir vos jardins 

 
chez Jacques MAUPETIT, horticulteur 

sur son exploitation : 
 63, rue des Sablons – Nevers 

03 86 23 06 24  
foires et marchés nationaux 

 

En tant que lieu original et remarquable, le Val de la 
Baratte ne se contente pas d’abriter une faune et une flore 
ordinaires ….Cette affirmation vaut bien quelques explications : 
A la dizaine d’espèces d’odonates (libellules) dont l’Agrion de 
Mercure découvert, en 2007, par Jean-Claude Laleure, expert 
naturaliste, aux amphibiens ; triton palmé, crapaud alyte, et 
calamite… (tous espèces patrimoniales protégées), à la 
quarantaine d’oiseaux dont l’alouette lulu, le balbuzard pêcheur 
…(espèces patrimoniales également protégées par la 
réglementation), à l’agrostis gigantea var. gouxii Portal, (nouvelle 
sous-espèce pour la flore française découverte par Roger Goux) 
se rajoute aujourd’hui, un insecte remarquable : l’Apion.  
En effet, les inventaires faunistique et floristique (subventions du 
Conseil Régional et de la commune de Saint-Eloi) menés in situ, 
durant plusieurs mois, par notre association ont été judicieusement 
complétés par le travail d’ Yves Gomy car, le 24 juin 2009, dans le 
cadre d’inventaires sur les insectes coléoptères (conduits pour le 
compte du Comité Local de Développement Durable), 
l’entomologiste a découvert l’Apion ou plus exactement l’Apion 
voisini dans les prés de Conte. 
La découverte de cet insecte constitue une première en France et 
naturellement il fallait bien que l’événement se passe encore sur le 
Val de la Baratte dont le bocage est resté assez sauvage. 
Incontestablement nous sommes aidés par la nature qui s’exprime 
dans notre quête de protection globale du site. 
Voici un extrait de l’article de Jean-François Voisin et Yves Gomy 
sur l’insecte en question « La présence, tout à fait remarquable 
d’Apion voisini à la Baratte devient, évidemment, un argument de 
plus et de poids pour orienter les futures décisions des élus 
responsables vers l’établissement d’un statut de protection de 
cette localité. » 
Nous avions, en 2008, demandé, à la Préfecture de la Nièvre  et à 
la DIREN Bourgogne de nous aider dans les démarches de 
protection du site… Dossier à relancer et à suivre…  
Nous ne sommes pas seuls à défendre ce patrimoine hors du 
commun . D’autres organisations comme MELA, WWF, LOIRE 
VIVANTE, SOLIDAIRE AVEC LES PAYSANS et le COMITE 
LOCAL DE DEVELOPPEMENT DURABLE sont, selon leurs 
missions respectives, également soucieuses d’aller vers la 
protection du site. Pour plus d’information sur l’Apion voisini  : 
consulter l’article sur l’entomologiste tome 66 n°2  – mars-avril 
2010 http://www.loire-baratte.com/Fichiers_pdf/ApionYG.pdf 
 

PATRIMOINE 

 
Micheline Maupetit 

est passé du maraîchage à l’horticulture pour aider  
son fils Jacques  

BIS REPETITA PLACENT  ! 
« Le  Val de la Baratte, site et espèces 

remarquables à protéger »  


